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Les obligations du règlement UE guident la gestion de 

certaines espèces

Non présente ou peu présente Largement répandue

Objectif éradication

Opérateurs spécialisés

Coordination unique

Mesures exceptionnelles

Objectif atténuation-confinement

Multiples opérateurs

Coordination souhaitable

Définition des priorités



Non présentes ou peu présentes Largement répandues



Une règlementation cadrant la gestion 

(mammifères, oiseaux, amphibiens, reptiles…)

• Au titre des EEE (espèces listées L411-6 et L411-5)

Arrêté préfectoral encadrant l’action de lutte. Les modes de gestion sont à expliciter et 

peuvent être exceptionnels

• Au titre des espèces non indigènes pouvant faire l’objet d’un contrôle par la chasse 

(bernache du Canada, chien viverrin, ragondin, rat musqué, raton laveur, vison 

d’Amérique)

Arrêté ministériel cadrant les périodes et modes de contrôle ex : piégeage toute l’année 

du raton laveur donc soumis à la règlementation sur les pièges

• Au titre des espèces de gibier : le cerf sika – arrêté chasse

• Au titre de la défense contre les organismes nuisibles : ragondin et rat musqué

• Espèces sans statut : en droit on pourrait faire ce que l’on veut en respectant des 

principes d’éthique sur la mise à mort



Technique de gestion appliquée de l’avifaune 

exotique

perruches,  Anatidés, …



Gestion d’une espèce dans un objectif 

de retrait complet : exemple de 

l’érismature rousse

Canard américain introduit dans les années 1950 en GB (arrivée en France en 1974)

A partir de quelques nichées, au max 6000 oiseaux. Peut s’hybrider avec l’érismature à tête blanche 

Reste 150-200 oiseaux en France (500 en Europe) – action dans le cadre de la convention de Berne

Gestion ONCFS et RNN lac de Grand-Lieu

Carte des obs/oxyura_map.html
Carte des obs/oxyura_map.html


1. Méthode de gestion antérieure en utilisant les bateaux (en septembre-oct-nov) qui a fait ses preuves 

mais perturbante
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Développement de méthodes plus adaptées et plus douces : tir à la carabine 

au silencieux depuis le bord ou avec rabat des oiseaux à l’aide d’un kayak 

électrique, d’un float tube

Printemps-été : usage de la repasse pour attirer les oiseaux

En développement, la capture passive à l’aide de nasses et d’appelants

Développement de la détection des oiseaux (surveillance, prospection)

LIFE 2018-2023 : équipe dédiée

La réussite du projet repose sur 

la formation d’une équipe 

dédiée

= spécialisation d’agents



Exemple de la gestion d’une espèce en situation urbaine : 

la perruche à collier

Espèce à fort degré de sympathie (nourrissage, opposition à la destruction)

Pas d’actions de lutte organisée à l’échelle nationale, pas de structure privée 

ou publique œuvrant sur l’espèce



Stratégie différenciée selon l’objectif : 

- Limiter les dérangements sur un parc, les dégâts sur fruitiers…

- Gérer l’ensemble des populations pour le bénéfice de tous

- Les 2

Le retrait complet des perruches n’est pas possible, une part 

du vivre avec…

Une seule éradication récente : aux Seychelles après 8 ans de lutte avec 

prélèvement de 500 oiseaux

Gestion de la perruche à collier



Gestion douce ?

Sensibiliser les citadins à :

La problématique liée au développement de l’espèce et les mesures graduées à mettre en 

place :

• Détection de l’espèce : dortoirs nocturnes et sites de reproduction

• Limitation voire interdiction du nourrissage

• Limitation de l’accessibilité aux agrainoirs

• Éviter les relâchers, la translocation d’individus d’un point A à un point B (dissémination)

• Le signalement des dégâts

Résultats probablement limités mais permet de dialoguer et 

d’affirmer le besoin de gestion

démarche du département des Hauts de Seine 

(http://perruche-a-collier.fr/) 

http://perruche-a-collier.fr/


Gestion douce

Stérilisation nécessite la capture

Contraception par la diffusion de graine : méthode risquée et peu éprouvée

Empêchement de la reproduction par réduction de la disponibilité en cavités : 

va sans doute impacter d’autres espèces également ou amener la perruche à 

créer un autre trou dans le revêtement de la façade intéressante !!

Effarouchement mais effet limité car très adaptable

Coupe des arbres dortoirs : report sur d’autres arbres à proximité

Espèce longévive : résultat visible 

à long terme si tout le monde s’y 

met !



Gestion active par régulation

Action sur les individus : résultats visibles à court ou moyen termes si action 

sur une bonne partie des populations

A modéliser !! Mais probablement 50% des individus/an

Limites : faisabilité et acceptabilité !!! 



Actions sur les dortoirs : semble plus facile car uniquement quelques sites 

à traiter

Localisation des dortoirs et statut foncier : détermine qui agit 

Là aussi, faire accepter l’action aux riverains, citadins, associations diverses



Filet entonnoir : Capture d’un grand nombre d’individus 

simultanément

2 tours en aluminium de 15 mètres de hauteur et de 1 mètre de diamètre, espacées 

de 30 mètres l’une de l’autre. Des spots lumineux éclairent le sol devant le piège 

mais pas le filet en lui-même



Avantages

• Permet la capture des individus en masse ; 

• Efficace pour la capture en dortoir commun ;

• Utilisation en zones urbaines possibles (accepté du grand public) ;

• Piège non vulnérant et spécifique aux psittacidés (sélectif), si capture en dortoir 

commun

Inconvénients

• Nécessite la prestation de professionnels, processus très coûteux ;

• Nécessite des moyens techniques et matériels coûteux ; 

• Nécessite de l’espace pour pouvoir ériger la structure en toute sécurité ;

• Nécessite une bonne information du public ; 

• Difficultés d’utilisation ;

• Nécessite une euthanasie ou une prise en charge post-capture des individus 

capturés

Pas testé en France ni ailleurs….

Filet entonnoir : Capture d’un grand nombre d’individus 

simultanément



Actions sur les individus par capture à la nasse : le but est de faire 

rentrer l’oiseau dans sa cage !!

Actions expérimentales nécessitant d’être éprouvées et réalisées par un 

agent motivé et patient 

Les pièges doivent être installés 

dans un site fermé (toiture) pour 

éviter la dégradation.

Positionner plusieurs pièges avec 

un appelants de préférence

- 18 -



Capture des individus par cage en période de reproduction

Nichoirs à perruches avec une porte non retour

A surveiller régulièrement pour éviter toute mortalité par déshydratation, 

faim…

Pas ou peu testé…



Actions sur les individus par capture à la cage type corbeautière (Parrotrap)



Devenir des animaux capturés :

• Euthanasiés

• Placés dans une structure autorisée non mercantile !

Euthanasie : 

par un vétérinaire missionné par l’Etat par injection 

ou sur site par dislocation cervicale, choc crânien (acceptabilité faible), gazage au 

monoxyde de carbone (nécessite d’être équipé)

Placement dans zoos, centre de conservation : pas évident car le volume d’oiseaux 

va être un frein et nécessité de période de quarantaine (la structure doit être 

équipée)



Gestion d’une espèce en expansion en milieu 

urbain et rural : cas de la bernache du Canada



Gestion de la bernache du Canada



Technique de gestion appliquée de mammifères 

exotiques

Rongeurs, ongulés, carnivores



Tamia de Sibérie

1- connaître sa répartition

2- appréhender la taille de la pop

3- définir les priorités d’action liées au risque



Tamia de Sibérie

Gestion par piégeage

Ligne de 100 pièges appâtés graines (pré-appatage) 

espacés de 20-30m

pièges suivis sur 1 semaine, pièges relevés toutes les 3 

heures, fermés le soir

Ligne activée en avril-mai à la sortie des individus 

(hibernation)



Interactions avec le social : ex de l ’écureuil 

gris en Italie







Gestion d’ongulés exotiques

• Daim (Dama dama)

• Cerf sika (Cervus nippon)

• Muntjac de Reeve (Muntiacus reevesi)

• Mouflon à manchettes (Ammotragus lervia)

• Cerf de Java (Rusa timorensis)

• Cerf de Virginie (Odocoileus virginianus)

• Renne, Bœuf marron, Mouflon de Corse, Mouton marron 

sur Kerguelen

Espèces 

introduites sur les 

iles d’Outre-mer

Cerf de Virginie

Cerf sika Muntjac de Reeves

Daim



Le muntjac de Reeves 

(Muntiacus reevesi)

• petit cervidé originaire d'Asie du Sud-est. 

• 12 espèces

• 1m de long, 50 cm au garrot

• 15-35 kg

• appelé aussi cerfs aboyeurs



Premiers individus de M. reevesi en 1838 en captivité puis en 

1901, 11 ont été libérés dans les bois de Bedfordshire. 

D’autres intro dans les années 1930 jusque les années 50. 

Déplacements volontaires d’animaux suite à son classement 

comme gibier

Situation en Grande-Bretagne 



35 établissements connus :

- 28 établissements de présentation au public, 103 muntjac de Reeves

- 5 établissements d’élevage, 37 muntjac de Reeves

Nombre d’animaux détenus en EPP croit depuis 2010, y compris le nombre d’EPP en détenant. Les 

animaux détenus en EPP sont relativement jeunes (moins de 5 ans).

Situation en France 







Gestion du vison d’Amérique



Gestion du vison d’Amérique

Cas d’urgence : fuite de centaine à milliers de vison suite à des actes de 

vandalisme ou de mauvais gestion

Pilotage préfecture

Disposer des agents pour être réactif (mobilisation)

Disposer des outils (cage pour capturer)

Piéger à l’extérieur de l’élevage

Maintenir une veille, un suivi fin



Gestion du vison d’Amérique : détection

Chien de détection

Radeau à empreintes



Chèvre judas avec GPS tracker

Deratisation par hélicoptère

Gestion de vertébrés en 

milieu insulaire tropical



Gestion de vertébrés en milieu insulaire tropical

San Juan de Nova
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